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Aujourd'hui, prenez l'écoute à.... 
13 h. 45 : Poste Parisien : Succès a'au-

Jourd nul. avec Georglus. 
30 b. 00 : Bruxelles Français Concert 

de fantaisie avec chœur*. 
30 h. 30 : Radio Luxembourg : Revue, av. 

Roméo Cari': et P. Ferrary 
30 n. 45 : Paris P.T.I. : Conc. du Conser­

vatoire d Orléans. 
31 n. 00 : Radio Normandie s Prince 

Bouboule », av. Oeorsres, MUton 
31 h. 30 : Poète Parisien : En correc­

tionnelle, de Diamant-Bersxer 

Demain jeudi, prenez l'écoute à... 
13 h. 05 : Par i s -PTT. : Le pécheur et 

sa lemme (Nogues). 
13 h 05 : Radio-Paris : Concert m u s 

variée, orch. Pascal 
19 11. : Lille : Concert de musique 

populaire. 
19 n. : Radio-Paria : Concert musique 

variée, direct. Batlly. 
20 h. 30 : Rud'.o-paris : Concert sympbo-

n:que, par l'Orch. national. 
21 h 15 : Poste Parisien : Les jeux ra-

dlophonlques de Jean Nobaln. 
RADIO-PT.T.-NORD à LILLE (247 m 3) 

— Mercredi H m i n 1933. — 6 h 30 : 
Bulletin météorologique — 6 ri 40 Dis­
ques. — 7 h. 20 : Silence. — 8 h Dis­
ques : Concert varié. — 8 n 25 ; Disque. 
— 8 h. 40 : Disques : Violon — 9 h 10 : 
Disques : Histoire de la Musique ( hui­
tième émission) . — 9 h. 30 Emission 
Rad.o-Scolalre. — 10 h. : Disques ; Quel­
que» enregistrements des Mills Brothers. 
— 10 h 30 . Disques. — 11 h. : Concert 
donné par l'orchestre de la station. Pro-
graaune : Marche sportive ; L'agent de la 
porte Saint-Denis, pièce caractéristique ; 
Heures gaies . Humoresque : Peux pièce* : 
s ) Orientai? : 6) Le ruisseau et la rose ; 
Scènes hongroises : Hans le Joueur ce 
flûte, fantaisie sur l'onérette : Boléro : 
Sérénade : La brigade fantôme ; En avant, 
marche — 12 h. Disques, concert de 
Jazz Hot — 12 h 25 : Emission touris­
tique — 13 h. 30 : «La minute de l'opti­
misme » —• A i issue, disques. — 13 h. : 
Bulletin météorologique. — 13 h 18 : 
Cours de Bourse (premier cours des ren­
tes) — 13 h. 20 : Disques : Airs d'opéras. 
— 14 h : Cours de la Bourse de Lille. — 
14 h. 05 : Emission éenomique et sociale. 
— 14 h. 30 : Concert donné par l'orchestre 
de la station sous la direction de M. Mau­
rice Soret. Programme : Concert svmpho-
n'.que : Ruy Blas ouverture ; Concerto en 
fa pour violon et orchestre, soliste M. Yves 

I Le Me.tour : Faust symphonie (première 
partie) — 15 h 15 : Emission Radto-

| Scolaire. — 16 h : Concert. — 18 h. 25 : 
Récital d orgue donné par Mlle Bavard. 
— 17 h. : Disques : Chansons. — 17 h 45 
Concert de musique variée donné par 
l'orchestre de nenre sous la direction de 
M. Le Meitoor Programme : Rlsa de Es-
pana: Petite suite (extrsitsi : Romance 
andalouse. solo de violon par M. Le Met-
tour : Salut d'amour; Schubert, fan­
taisie : Danse des mascottes joyeuses, solo 
de piano par M Hespel : Dans la rivière 
profonde. — 18 h. 30 : Emission Radio-
Scolaire — 19 h Disques. — 19 h. 10 : 
t Nos amis les Jardins ». causerie horti­
cole par M Lenfant. — 19 n 20 : « Ce que 
sera l'exposition du Progrès Social a Lille 
et a Roubaix ». — 19 h 30 i Bullet in 
météorologique. — 20 h 15 : Quart 
d Heure ce patois ragtfMsat, par M, Duré-
duit. chansonnier lillois. — 20 h 30 : 
Demi-heure de Rapide-Opéra c Thérèse » 
Ce Mas., ne:, avec le concours de Mme 
Hennebelle et MM. Hennebelle et Dereu. 
— 21 h. : Concert donné par l'orchestre 
de la statloi. nous la direction de M. Mau­
rice Soret avec le concours de Mlle Odette 
Proisy et de M Kenmvé. Programme : 
Musique variée i Guil laume Tell, ouver­
ture i Coppélia. ballet ; a) Les adieux 
de Manon ! b) Vous dansez sur mon 
cceur : Je t'aime, de l'opérette s Trois 

valses s. par Mme Odette Proisy : Fan­
taisie hongroise : Extase : a) J'ai par­
donné : b) Automne ; c) Les 3 hussards, 
par M. tCennivé ; Icare, poème sympho-
nique ; Marche. — 33 h. 30 : Bulletin 
météorologique. Physionomie de la Bourse. 

RADIO-PARIS (1.848 m. 3. — 6 h. 30 
Inf. — 8 h. 45 i Oym. — 7 h. D. — 8 h. 16 
Chron. du ministère des anciens combat­
tants, par M. Bouquet. — 8 h. 30 ; Int. 
8 h. 40 . D — S h. : Inf. — » h. 40 : 
— 10 h. 20 : Pages du Ciel terreux, lues 
i«r O. Bâtisse et L. Lorsy. — 10 h. 35 ; 
Caus. — 10 h. 45 : O u » , scientifique par 
M. Ranc. — 11 h. : D. — 11 h. 50 : Cours. 
— 11 h 55 i Le taudis a Paris, par O. Rou-
cerle. — 13 h. 10 : Mélodies. — 13 h. 25 : 
L'acoustique, la musique et 1s T.SJ". : les 
échelles musicales, par M. Scheffner — 
12 h. 45 ; Em. des jeunes. — 13 h. 40 i 
Bourse. <— 13 h. 45 i Journal. — 13 h. 6 : 
Concert, dir. Oiardlno : Le pré aux clercs. 
Premier nocturne: Habanera : Danses 
fantastiques — 13 h. 35 i Heure. — 
13 h. sb - La vie de Victor Hugo, par 
P. Gregh. — 14 h. : Inf. féminines. — 
14 h. 15 : Pièces pour violon — 14 h. 30 
D. — 14 h 35 : Caus. — 14 h. 46 : Revues 
politiques — 14 h 56 : Cours. — 15 h. 18 
Mélodies. — 18 h. 30 : Pièces pour piano. 
15 h. 45 : Mélodies. — 16 h. : Chron. colo­
niale — 18 h. 15 l Caus. — 16 h. 40 : 
Conte dit par Mme Comert. — 16 h. 45 : 
Mélodies — 17 h. 5 : Concert, dir. Loca-

! tella. — 17 h. 45 : Caus. — 18 h. 15 : 
Concert d'orgue par M. Dupré. — 18 h. 45 

! Caus. — 19 h : Courses. Le chant à tra-
' vers les siècles, par Mme Martlnelll. — 

19 h 30 : Sonate pour violoncelle et piano. 
— 30 h. : Journal. — 20 h. 30 : Chœur let­
ton Reltora Kona. dir Relters. — 21 h. : 
Variétés. — 21 h. 30 : Presse. — 22 h. 30 : 
Mélodies. — 22 h. 45 : Heure. Inf. 

PARIS-P.T.T (431 m. 7) — 6 h. 30 I 
Inf. — 7 h. 30 i D. — 7 h. 30 : Reportage 
d'actualité. — 7 h. 45 : D. — 8 h. : Caus. 
— 8 h. 20 : D. — 8 h. 30 : Inf. — 8 h. 40 
D. — 9 h Inf. — 9 h. 10 : Nice. — 9 h. 30 
Caus. — 9 h. 45 : Langues anciennes. — 
10 h. i Cours de M. Hazard. — 11 h. ; 
Csus. — 11 h 10 : D. — 11 h. 20 : Demi-
heure coloniale. — 11 h. 50 : Strasbourg. 
— 12 h. 30 : Mélodies. — 12 h. 45 ; Inf. 
— 13 h 30 : Bourse. — 15 h. : Mélodies. 
— 13 h. 30 : Caus — 13 h. 35 : Concert, 
dir. G.ardino. — 14 h. 5 : Mélodies. — 
14 h. 20 : L'outillage économique de Mada­
gascar, par M. Rambeau. — 14 h. 35 : 
Radio aux aveugles. — 15 h. 15 : Actua­
lité», c inéma scientifique, par M. Bré-
rault. — 16 h. : D. — 16 h. 5 : Suite de la 
radio aux aveugles — 16 h. 25 : Mont­
pellier. — 17 h 5 : Les essais, par M. Be-
th'.lle — 17 h. 20 : Que ferons-nous di­

manche f On groupe de danseurs ama­
teurs, par Mme Legrengs — 17 h. 27 i 
Las métiers du cinémo : l'ensemblier. — 
17 h 38 : La demi-heure des compo­
siteurs. — 18 h. 5 : D. — 18 h. 18 : Jour­
nal régional. - - 18 h. 30 : Grenoble — 
19 h i Inf — 1» h- 30 : D. — 19 h. 46 : 
L'art vivant : quelques artisans. — 20 h 15 
Caus. x 30 h. 30 : Dlsq. — 30 h. 46 i Con­
cert du Conservatoire d'Orléans, direc­
tion Barthelot. — 33 h. 66 : Inf. Météo. 

POSTE PARISIEN (312 m. 8) . — 6 h. 30 
Inf. — 8 h. 40 : Music-hall populaire — 
7 h. 30 : D — 8 h. 10 : Menu. — 8 h. 30 : 
Inf. — 9 h. 15 : Musique vsr. — 11 h. 16 
D. — 11 h. 57 : Les courses — 12 h ". : 
è Chant. — 12 h. 25 : Rapsodie s lave: 
Chant sans parole. — 12 h. 48 : Presse — 
13 h : La course e u trésor. — 13 h. 10 : 
Sérénade en la majeur. — 13 h. 27 : Cour­
rier des spectacles. — 13 h. 30 : Orgue 
svec Avenir de Monfred — 13 h. 50 : 
Actualités. — 14 h. : Inf. — 18 h. 30. Inf. 
— 18 h : Inf. Cours financiers. — 18 h. 10 
Choral — 18 h. 16 : Emlss. religieuse. — 
18 h. 38 : L'actualité littéraire, par Jean 
VlRnaud. — 18 h. 34 : Caus. cinématogra­
phique. — 18 h. 39 : Trou minutes a... — 
18 h 42 : Résultats des courses. — 18 h. 45 
Paradis dangereux, radlofeuilleton. offert 
par Palmollve. — 19 h. : Inf. — 19 h. 5 : 
La Journée sportive commentée — 19 h.10 
Les spectacles. — 19 h. 15 i D — 19 h 40 
M. Durand, français moyen. — 19 h. 45 : 
Succès d'aujourd'hui, avec Georglus. — 
20 h. : La journée , par M. Bourdet. — 
20 h. 10 : Causerie. — 30 h. 15 : Potins 
de Paris — 30 h. 20 : 8uccès d'hier, avec 
Yvette Ouilbert. — 20 h. 35 : Les Incolla­
bles .— 21 h. 6 : Fête-Dieu à Séville : Gl-
ration. — 21 h. 20 : En correctionnelle, de 
M. Diamant-Berger. — .22 h. i Inf. — 
22 h. 10 : A quoi révez-vous ? réalts 
M. Diamant-Berger. — 22 h 25 : Espoirs 
d aujourd'hui. Etoiles de demain. — 23 h. 
Retrans. de Shérérazade. — 23 h. 30 : 
Nouvelles de la soirée. 

RADIO - NORMANDIE (274 m.) — 
8 h. 30 : D. — 6 h. 50 : Presse. — 7 h. : Le 
réveil de la radio. — 7 h. 15 : Ed et Don. 
les cow-boys chansonniers. — T h . 3 0 : Mé­
lodies. — 7 h. 45 : Airs populaires. — 8 h. 
Mus. au matin. — 8 h. 15 : Auditeurs au 
micro. — 8 h. 30 : Journal parlé. — 8 h. 40 
L'astrologue. — 8 h. 45 : D'ici neuf heu­
res. — 9 h. : La route est belle. — 9 h 15 
La nurse sa int John. — 9 h. 30 : Carnet 
de notes cinématographiques, pages 9 — 
9 h. 45 : Théâtre tadloph. — 10 h. : Jack 
Wllson et son quintette . — 10 h. 15 : 
Théâtre radiodiffusé. — 10 h 45 : Chan­
sons et chanteurs. — 11 h. : Carroll Gib­
bons et son orch. —11 h. '5 : Les mémoi­
res du voyageur. — I l h. 30 : Lyne d e ­

vers. — 11 h. 45 : André Baugé. — 13 h. : 
Concert des auditeurs. — 12 h 30 : Jour­
nal parlé. — 13 h. 50 : Suite du concert. 
— 14 h. : Matinée en miniature.— 14 h. 80 
Embellissement de la maison. — 14 h. 48 
La jeune veuve Jones. — 18 h. : Sélections 
des œuvres de Gilbert et Sullivan. — 
15 h. 15 : Variétés. — 15 h. 30 : Chansons. 
— 15 h. 45 : Progr. hilarant. — 18 h. : 
Stella Dallas. — 16 h 15 : Ed et Don. les 
cow-boys chansonniers. — 18 h. 30 : Mus. 
légère. — 16 h 45 : Marmaduxe BroQn et 
Mathllde. — 17 h. : Revue variée. — 
17 h. 16 : Le quart d'heure des jeunes. — 
17 h. 30 : Paul Olivier et Olive Palmer. — 
18 h. : Le coin des enfants. — 18 h. 60 : 
La minute du Journal de Rouen. — 19 h. 
Caus. relig. — 19 h. 15 : Caus. — 19 h. 30 
Journal parlé — 19 h. 45 : Orch. symph. 
20 h. : Conc Sinzano. — 20 h. 15 : On pro­
blème humain. — 20 h. 30 : Concert. — 
20 h. 45 : Extraits d'opéras-comiques — 
21 h. : Radiodiffusion du film : Prince 
Bouboule. avec Georges Milton. — 23 h. : 
Café-concert. — 24 h : Mélodies. 

RADIO-STRASBOURG (349 m. 2) . — 
7 h 20 : Inf. — 7 h. 30 : Nice-Côte d'Azur. 
— 8 h. : Caus. — 8 h. 15 : Parls-P.T.T. — 
8 h. 30 : Inf. — 11 h. : Radio-Paris. — 
11 h. 35 : Cours. — 11 h. 50 : Concert. — 
12 h. 30 : Comm. Mus. — 12 h. 45 : Inf. 
— 13 h. 15 : D. — 13 h. 35 : Parls-P.T.T. 
— 15 h 55 : Bourse. — 18 h. : D. — 
16 h. 25 : Montpellier - Languedoc. — 
17 h. 6 : Caus. — 17 h. 20 : D. — 17 h. 30 
Demi-heure des Jeunes. — 18 h. : Poèmes. 
— 18 h 15 : Em. écon. — 18 h. 30 : Alpes-
Grenoble. — 19 h : Journal.—19 h. 30 : 
Demi-heure alsacienne. — 20 h. : Inf. — 
20 h 15 : D — 20 h. 30 : Orchestre muni­
cipal. — 22 h. 30 : Inf. — 22 h. 46 à 
23 h : Musique. 

RADIO-TOULOUSE (328 m. 6 ) . — 12 h. 
Orch de salon. — 12 h. 25 : Le club des 
petits amis — 12 h. 30 : Paradis dange­
reux, radio-feuilleton offert par Pslmo-
live. — 12 h. 45 : Inf. — 13 h. 18 : Demi-
heure des auditeurs. — 13 h. 45 : Refrains 
de films. — 13 h. 55 : Inf. — 18 h. : Inf. 
— 18 h. 15 : Orch. symph. — 18 h. 40 : 
Refrains d'opérettes — 18 h. 68 : Inf. — 
19 h. : Sports. — 19 h. 05 : Ripolln. — 
19 h 10 : Intermède. — 19 h. 15 : Orch. 
musette. — 19 h. 25 : Chron. de l s mode. 
— 19 h. 45 : Concert varié. — 20 h. : Inf. 
— 20 h. 10 : Sketch comique. — 30 h. 16 ! 
M. et Mme Frlsepoulet. ménage moderne. 
20 h 30 : Roméo Cariés et Pierre Ferrary. 
— 21 h 15 : La semaine des quat' Jeudis. 
— 21 h. 30 : Marches et chants militaires. 
— 21 h. 55 : Min. de la beauté. — 22 h. 
Inf — 22 h. 15 : Demi-heure des audi­
teurs. — 22 h. 45 : Danses. — 23 h. : Co­
médies musicales. — 23 h. 15 : Caveau. — 

33 h. 30 : Emis, coloniale. — 33 h. 80 : Inf. 
RADIO-LUXEMBOURG (1.293 m.J. — 

7 h 10 : Tour de chant de Rlna Ketty. — 
7 h. 25 : Cuit. phys. — 7 h. 30 : Bonjour 
le monde. — 7 h. 60 : Inf. — 8 h. : Con­
certs anglais. — 10 h. 46 : Orchestre. — 
11 h. : Airs d'opérettes. — 11 h. 16 : Inf. 
— 11 h. 32 : On aveugle parle aux aveu­
gles, par M. Henry Marx. — 11 h. 25 : 
Disques dem.. — 11 h. 36 : Reportage. — 
11 h. 45 : Caus. — 13 h. : Presse en fran­
çais. — 12 h. 10 : Conc . dir. Henri Pen-
s:s. — 12 h. 28 : La minute enfantine. — 
13 h 52 : Caus. — 13 h. 66 : Cours. — 
13 h. : Inf. — 13 h. 08 : Loisirs du monde. 
— 13 h. 15 : Jeunesse du monde. — 
13 h. 30 : Accordéon. — 14 h. : Inf. — 
14 h. 15 : Conc anglais. — 17 h. 30 : 
Heure féminine. — 18 h. : Orch. — 

BRUXELLES FRANÇAIS (484 m. 15). — 
18 h 30 : Inf. — 18 h 45 : Disques dem. 
— 19 h. : Inf. — 19 h. 10 : La voix du 
monde. — 19 h. 30 : Chron. sport. — 
19 h. 45 : Quelques musiques du souvenir. 
— 20 h. : L'heure soleil. — 20 h. 30 : 
Revue avec Roméo Cariés et Pierre Per-
rarv. — 21 b. 16 : Danses chantées et non 
chantées. — 21 h. 40 : Cours. — 21 h 46 : 
Reportage. — 21 h. 65 : Caus. — 22 h. 10 
La dernière heure. — 22 h. 15 : La minute 
de l'écrivain de la semaine : Colette, par 
André Rouaseaux 
12 h. : Concert varié. — 12 h. 30 : Météo 
Comm- — 13 h. : Journal parlé. — 13 h.10 
Repr'se du concert. — 13 h. 30 : Concert 
varié. — 16 h. 55 : Comm. divers. — 17 h. 
Orch de pazz. — 17 h. 10 : Conseils aux 
sportifs. — 17 h. 15 : Reprise de l'orch. 
de Jazz. — 17 h 30 : Soyons optimistes, 
par P. Servais — 17 h. 35 : Succès de 
films. — 18 h. : C a u s . — 18 h. 15 : Récital 
de chant. — 18 h. 30 : Feuilleton litté­
raire. — 18 h. 46 : Piano. — 19 h. : Chro­
niques. — 19 h 16 : Concert varié. — 
19 h. 30 : Journal parlé. — 20 h. : Les 
chœurs de l'I-N R — 20 h. 30 : Soirée 
d'échange franco-belge. — 22 h. 30 : Jour­
nal parlé. Danses. 

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DES PÊCHEURS DU NORD 

AURA LIEU A LILLE LE 23 AVRIL 
L'assemblée générale du Syndicat des 

Pécheurs à la Ligne et Riverains du Nord 
aura, lieu dans la salle des Ambassadeurs, 
le d imanche 23 avril, a 14 h. précises. Ou­
verture des portes à 13 h. 30. 

Les Syndiqué» sont informés qu'ils peu-

| vent se procurer leur carte d'i 
i dans toutes les communes où 11 
; des dépôts l'an dernier. U s son t f i é s éw 
I noter cependant lest modif ications sui­

vantes : 
| Armentiéres : M Delannoy, cafet ier . 
i 20. place St-Vaast. 

Croix i M. Van Meenen, Café Carpe 
d'Or. 19. rue Courbet. 

La Madeleine : Urne Mulot. U . ter. 
rue de Lille. 

| La Motte-aa-Bats : Café c A la bail* 
Vue ». M. Cleenewerck. 

Lesquin et Ronrhin. à Ronchln. M. 
Maurice Verdière. 59, avenue J e a n Jau­
rès. 

Roubaix : M. Deschacht , Café du ChaV 
let. place de la Gare. 

Les nombreux commerçants qui. cha­
que année , veulent bien consentir des) 
dons pour la tombola gratuite qui est 
tirée à l'assemblée générale, sont avisés 
que ces dons seront reçus jusqu'au S avril 
au siège du Syndicat . 18. rue Rat lsbonne. 
à Lille, té léphone 232-95. de façon que le* 
donateurs soient indiqués sur la convo­
cat ion de rassemblée générale. 

Des travaux trèi Importants (62.000 fr.) 
dest inés a remédier aux infiltration» 
constatée» au nouveau cantonnement d* 
pèche de la Citadelle, v iennent d'être 
terminés. Tous les barrages ont été ren­
forcés, certaines maçonneries reconstrui­
tes et tous les endroits suspects o n t é t é 
cimentés. Des rempoissonnement* très 
Importants vont avoir lieu d'ici quelques 
Jours et des frayères artificielle* vont 
être créées. 

D e très importants repeuplements von» 
être éga lement effectués dans les lots du 
Syndicat et no tamment à Secl in où l s 
municipal i té a accorde au Syndicat u n 
crédit important pour le repeuplement 
de ce canal. U n premier déversement d* 
450 kilos a été fait sur ce crédit et d'au­
tres vont suivre. Ce canal sera, dès l'ou­
verture de la pèche, le plus poissonneux 
de toute la région, grâce aux sacrifice* 
consentis par la municipal i té enver* la­
quelle tous les syndiques de la région se ­
ront particulièrement reconnaissants . 

Notons que ce canal se prête merveil­
leusement au repeup lement II est. en 
effet, a i imcnté par des sources et l'eau 
v est Darticulièrement l impide et pure. 
Au surplus, il const i tue un joli coin d* 
campagne qui. vu sa proximité d* Lille, 
est fréquenté par tous les pécheurs d* 
1 arrondissement. 

DEUX NOUVEAUTÉS 

LTUMTHI' 

s~ 

FDNTDES BROSSES GIBBS DES BROSSES 

C1BBS toujours en tête du progrès, ollre à tes clients 
Z n o u v e a u t é * s e n s a t i o n n e l l e s appl iquées sur 
l o u i s * ses séries d* brosses d dents. 

POILS ARRONDIS 
Par un nouveau procédé, Gibbi arrondit l'extrémité 
de tous les poils de ses brosses. 
C« traitement supprime les "pointes en épine" qu'un 
examen au microicope fait ressortir sur toutes les 
brosses courantes. 
Les "pointes en épines" irritent les gencives et peu­
vent provoquer des accidents sur les sujets particu­
lièrement sensib les . Leur suppression permet le 
brossoqe massage des gencives, aussi nécessaire à 
la santé de la bouche que la brossage des dents. 

POILS 
IMPERMÉABILISÉS 

Pour utiliser uns brossa à dénis, il faut lo mettre 
dans l'eau. Cette *au pénétra dans les poils et les 
ramollit. Lorsque les poils sont ramollis, la frottement 
nécessaire au brossage les détériore rapidement. 
Gibbs a mis au point un traitement spécial d'imper­
méabilisation des poils, qui a pour résultat de faire 
glisser l'eau sur les poils comm* sur les plumes d'un 
canard ; ils s'usent donc moins vite, d'où économie' 
pour l'usager. 

Ces deux innovations donnant aux brosses G i b b s 
uns valeur occrue. 

POILS INARRACHABLES 
De plus l»$ poils de foutes /es brosses GIBBS 
sont rivé* par des pinces d'acimr qui (es rendenf 

inarrochob/es. 

SI» ANNIE O'EXISTINCX 

La Maison André GEESEN 

Vende» chez lai 
en confiance 

BIJOUX . MONTRES 

ARGENT 
PLATINE 

VELOS . TANDEMS 

Comptant et Facilité* 

COPPENOLLE 
S* nss ses Tsnneurs. L I L L I 

PAS r r t T A U O l MAIS CHOIX IMMKNS* M1X «TAOsssV 

Avez-vous pente , Madame, ou travail fan­
tastique que l'on demande à une machina à 
coudre f Si vous choisissez uns Singer, cela 
importa peu car la Singer défis l'usure I II 
en est qui fonctionnent parfaitement après 
50 ans d'usage • et même plut I Seule, la 
Singer psut offrir pareille référsncsl Aussi, 
n'hésitez p a t l Choisissez une Singer et 
profitez, pour la payer, des larget facilifét 
accordées. 

SINGER 
Succursales à : LILLE, 21, rue du Molinel, 
9, rue Nationale, et dans toutes les villes 

Envoi du Catalogue sur demande 

L'EXPOSITION VOUS AMÈNERA DES AMIS I I ! 

PENSEZ A VOTRE LITERIE 
Vous trouverez S l'Entrepôt Gén des Usines du Nord E.O U.M. 

t . Rus des Csnonnters. t LILLE - Tél. U M 7 

TOUT P O U R LA LITERIE 
Oentestlon et Réfection de Matelas, Sommiers. CouvrspMds 
BON VALABLE Jusqu'à «n Mars : 1 oreillers plume extra 

à tout acheteur d'un matelas imatelss reclame 1*8 tr.). 

CALVITIE VAINCUE 
ARRÊT NET DE U CHUTE DES CHEVEUX 

qui repoussent drus et soyeux à tout »fe svee le 
ecltlqus VANDEROINST, 18 (r. le (leçon contre i lis*) 

VANDERG1NST. rue R. Briquet. Auchsi (P-de-C.) 
Spésltli 
Ecrire 

POUR BATIR OU TRANSFORMER 

Démolitions : A. VAN GUCHT «t Fils 
ta, • • • u s e r s Maestseiie. L I L L S — Tés. rtt-H 

Prenez 
ue soir 

une tasse d HERBES A N 
Voulez-vous n * jamais connaître la constipation et tous s e s ennui* t 
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— Dieu de Dieu... C'est vrai... pardon. 
Clarine. 

Seulement alors il s e rendait compte 
d s l a faute qu'il venait de commettre . 
Et il baissait la tête, sentant que. en 
effet, 11 n'avait pas. pour cette fois-la 
volé les reproches que Clarine, d'une 
façon véhémente, lui adressait . 

Elle cont inuai t : 

— R i e n que ça... vois-tu Busco... rien 
que ça prouve le bien-fondé, la Justesse 
absolue de* reproches que Je t'adresse 
souvent. . . Si tu avals du cceur pour qua­
tre sous.. . tu m'entends bien. . pour qua 
tre sous» tu garderais tes vocalises de 
vieil oiseau déplumé pour plus tara 
quand 1* chagrin de tout le monde ici 
c* chagrin que tu vois cependant se ma-
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nifester chaque Jour autour d* toi. s e r s 
un peu atténué. 

— J'ai eu tort. Clarine... Je r a v o u s 
humblement 

« Mais tu es a peu prés genti l le de-
| puis quelque temps... tu ne vas pas re-
I commencer tes scène» d'autrefois ? 

Et pé ta i t vrai... Depuis quelque t emps 
en effet, i humeur de Clarine semblait 
s être éclaircie, car la Jeune femme avait 
appris que la brouille existait réel lement 
entre son ex-amoureux, Félix Pyatte . un 

! nrutai, aff irmait-on et ia créature qutl 
[ :ul avait préférée. 

Plus Jamais elle ne les apercevait en-
I semble se promenant dans le» al lées de 
i la propriété voisine. 

Et la petite porteuse de pain, toujours 
i oavarde. lui racontait que décidément 

les rense ignements qu'elle obtenai t c a s ­
que Jour à la vil la d e s F lo t s établis­
sa ient que le valet de chambre et s a 
femme ne s'accordaient plus du tout. 

Pyat te é ta i t n o n seu lement un brutal, 
c'était un alcoolique aussi . 

S i devant les maîtres il avait encore 
un peu de tenue, 11 avai t avéré que, 
d a n s l'intimité, 11 maltrai ta i t indigne­
m e n t sa pauvre f emme. 

Clarine ne plaignait pas trop celle-ci. 
Cependant , ces nouvelles-là fa i sa ient 

peu à peu s'émousser l e béguin qu'elle 
avai t eu autrefois pour le beau Félix. 

La Jeune femme, s a n s se rebiffer et 
contrairement à ses habitude*, baissa 
le ton de s a voix : 

— Di s donc, à propos de cette M m e 
Verlet ? 

— Oui... Quoi donc T 
— T u n* la trouves pas drôle, toi ? 
— Drôle... c o m m e n t cet ? 
— Eh bien, d a n s s e s manières. . . dan* 

ses façons d'agir 1 
— T u s a i s . . Je ne la vols guère... 
— Quand elle e s t arrivée. J'ai eu l'Im­

pression d'avoir déjà remarqué quelque 
part une tête de ce genre- là . . Mais 
où... ma i s quand T... Et n'est-ce pas là 
une Idée, u n e de c e s idées ridicules, ab­
surdes, c o m m e on s'en fait tous les 
Jour» ? 

— Voyons quand on a remarqué quel­
qu'un, Busco. tu ne vas pas m e soutenir 
qu'on ne peut pas s e rappeler où ? 

— Mais Je ne t'ai pas dit que J'avais 
remarqué Mm* Verlet. J'ai déclaré que 
J'avais aperçu d é j à u n * tê te qui avait 

une ressemblance avec la sienne. . . Il y 
a une différence. 

— T u n'as rien vu du tout I 
— Mal*, j e t'assure... 
— Tu as raconté ç a pour paraître In­

téressant. 
— E h bien, m e t t o n s que ça soit com­

m e tu le dis. m a petite Clarine, et, s i tu 
le veux bien, n'en par lons plus . 

._ N'empêche, murmurait Busco a part 
lui, quelques minutes plus tard, et alors 
que Clarine l 'ayant quitté, 11 s'était dé­
j à remis à sa besogne, n'empêche que 
Je ne crois pas m e tromper, e n disant 
qu'il y a bien d es années , J'ai déjà ren­
contré ce t t e M m e Verlet... Les yeux... 
surtout les yeux, ne m e sont sûrement 
pas inconnus l 

Et sursautant tout à coup, e t se pi­
quant v io l emment les do ig t s aux épi­
n e s qu'il n'apercevait plus : 

— Eh bien 1... e n voilà u n e idée qui 
m e vient... par exemple I... Mais non._ 
Busco, tu déménages , m o n vieux... d'al­
ler penser à de pareil les sot t i ses 1 

A quelles sott ises le vieux serviteur 
faisait-il a l lusion T 

Quelques Instants plus tard, U mar­
monnai t encore. 

— Evidemment. . . c e sont d e s lubies 
que j'ai là. 

« Il faut les rengainer sérieusement 
sous mon plafond et ne pas aller en 
parler... à Clarine surtout. 

c Je m e ferais rabrouer dans les 
grandes largeurs. 

c Traiter dé visionnaire, d'halluciné. 
d'un t a s d s terme*, dont m a f e m m e se 

sert e t qu'elle est allée chercher d a n s Je 
ne sais quel dictionnaire. 

« Et vrai, pour une fois, elle aurait 
raison Clarine, elle aurait mille foi* rai­
son ! 

Puis comme il avait interompu a s 
tâche un Instant, e t qu'il voyait s'avan­
cer, là-bas. M. Claude. 

— A h I... vite, dépêche-toi.. . v ieux 
lapin... car voici monsieur qui vient cher­
cher les fleurs ! 

En hâ te il l iait la gerbe qu'il venai t 
de préparer. 

Claude se rendait , c o m m e chsque jour, 
au cimetière. 

A ce pèlerinage quotidien 11 n'avait 
pas encore manqué. 

Jusqu'alors, Gilberte l'avait toujours 
accompagné. 

Aujourd'hui, prise d'une migraine 
atroce, la jeune f e m m e s'était trouvée 
dans l'impossibilité de sortir. 

Mais la grand'mère, que sa néphrite , 
un ins tant conjurée, avait reprise e t 
qui maintenant oppressée, à bout de 
souffle dès qu'elle faisait quelque mou­
vement , quelque effort, ne pouvait plu* 
marcher avec diff iculté, avai t m a n i ­
festé cependant le désir de remplacer 
sa bru. 

— Je s e n s que Je sortirai aujourd'hui 
pour la première fols, avait-el le mur­
muré. 

Si bas qu'elle les eût prononcés, Clau­
de avait entendu ces mots qui venaient 
de tomber des lèvre* d e s a mère . 

Il avait é t é alors parcouru d'un long 
frisson. 

Puis 11 s'était approché d'elle : 
— M a m a n . , tu e s fatiguée.. . U vaut 

mieux rester à la maison. 
Elle protestait de nouveau : 
— Non, non. m o n enfant , je veux 

raccompagner . 
— Mais s i cela t e fa i t m a l ? 
Elle haussa les épaules, eu t un geste 

d'indifférence : 
— Maintenant . qu'Importe ? 
Et c o m m e elle voyait le pauvre visage 

triste, altéré, s i défait déjà de l'inté­
rieur, s'altérer davantage encore : 

— Ne crains rien, m o n Claude, J'ai la 
volonté d'aller Jusqu'à l a tombe de no­
tre petit Jean. J'irai s a n s trop de dif­
ficultés, tu verras. 

U dut céder s a n s oser faire une allu­
sion à l a phrase que, à part elle, elle 
avait prononcé tout à l'heure. 

Un Instant plus tard, la vieille Victo­
ria que Busco conduisait e t qui, pour 
moins fatiguer la vieille dame, allait au 
pas de cheval , s 'engageait sur la routé 
du cimetière. 

Claude et s a mère, ass is l'un près de 
l'autre, ne se parlaient pas. 

n » évitaient m ê m e de se regarder, sa ­
c h a n t bien que leur peine e n serait e n ­
core plus grande. 

Devant la tombe, où. appuyée-au bras 
de son fils, la pauvre f e m m e n'arriva, 
contrairement à ce qu'elle avait décla­
ré, qu'au prix des plus grandes difficul­
tés , l s respiration lui manquant , 11* res­
tèrent u n m o m e n t tête basse. 

Le m ê m e mot... le m ê m e n o m leur ve­
nait aux lèvres. 

— Jean, cher petit J e a n ! 
Le marbre plat, très s imple, orné seu­

lement d'une grande croix sculptée, d is ­
paraissait sous les roses Manches. Il j» 
e n avait des jonchées dont quelques-
unes, à deml-fanées . semblaient plus t e ­
l les encore. 

Claude dénoua s a gerbe, — celte que 
Busco avait pour lui cueill ie un i n s t a n t 
auparavant . — éparpilla parmi les a u ­
tres les grappes fraîches. U n p a r f u m 
subt i l e m b a u m a l'air.. Par-dessus les 
murs d u cimetière, le vent t iède e t d e u x 
agi ta i t les c imes des citronniers voisina. 

— Jean.. . petit J e a n l _ 
La grand'mère s'était penchés . S e s lè­

vres balbutiaient une prier*. Claude, 
lui. ne priait pas. L s douleur avai t e s t 
sa foi. Souvent là, devant cet te pierre 
tombale, à haute voix, il avait murmuré : 

— S'il y avait une Justice divine, el le 
ne permettrait pas que d'aussi abesasV 
nables choses pussent s'accomplir. 

Tout à coup, relevant la tête, 11 mur­
mura, après qu'une lutte, vis iblement, 
se fut livrée e n lui : 

— Il faut que je perte . , il Saut « u s 
Je fasse m o n devoir. 

Là vieille d a m e releva l s t s te , s j e s t t 
perçu ce» mots . 

Elle n'interrogea n s s 
suite. 

Elle se recueillit. 
Tout, d a n s le cimetière, é ta i t 

et séduction. 

M 


